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Extraits du Rapport annuel
de la Croix-Rouge suisse

concernant l'annee 1924

Oomme chaque annee, nous donnons a

no^ lecteurs uu cxtrait de l'activite de

notre Croix-Rouge, tirö du rapport annuel

priSente a l'assemblee generale du 28 juin
1925.

Xotre Croix-Rouge nationale est presi-
dee par M. le colonel I)1' Bohntj. Son viee-

prOident est M. Maurice Du/tan/: son
trdsorier IM. le directeur S/adlin. Le
Secretariat gDndral est dirige par M. le
D1 (\ Tscher, aide dans sa lourde fache

par M. le I)1' Scher et M. le Dl C. de

Murrai comme sous-secretaire romand,
ainsi que par le personnel de bureau,
in&talle depuis le rnois de mai dans la
nouvelle maison de la Croix-Rouge,
Taubenstrasse, 8, a Berne.

Sections. Le nombre des sections de

la Croix-Rouge a diminub d'unc unitti, il
est aujourd'hui de 56. C'est la SocRte des

samaritains de Gctiöve cjni, estimant ne

pas pouvoir satisfaire it ses obligations fi-
nanci&res vis-ä-vis de la Croix-Rouge suisse,

a donnti sa dtimission. La direction a

exprime ses regrets aux samaritains de

Gen&ve de ne pouvoir accdder ä la de-
mande de rdduire la contribution de cette
section, et de devoir des lors accepter la
demission prtisentbe.

Nous devons constater hölas, que quel-

ques-unes de nos sections n'existent guere
que de nom. Nous le regrettons d'autant
plus que, ainsi que l'a dömontrö M. le

president Bohny dans son rapport sur les
taches de la Croix-Rouge, les activitO des

sections peuvent etre multiples et indivi-
dualisdes. Nous ne voulons rappeler ici que
l'aide a apporter aux soins aux malades,
la creation de magasins de mobilier sani-

taire, de dispensaires antitubereulcux, d'in-
firmieres de communes, et souligner la
lutte contre le cancer, eontre le o-oitre,o '
contre la tuberculose, contre la carie den-
tairc, etc. Nos sections n'ont certainemcnt

pas comme scule obligation de räunir de

l'argent; les donateurs et souscripteurs
tiennent aussi it uue activite effective qui
peut sc manifester et se dövelopper de

bien des manieres.

La suite du rapport constate que six
sections n'ont pas envovd de compte rcn-
dus annuels. Ce sont celles de Emmen,
de Malters, de Wolhuscu (trois sections

lucernoisos), de Sierrc et de Sion, et celle
du Rheintal qui n'ont pas donnd signe de

vie et dont l'activitd n'a sans doute pas
dtd considerable.

En outre, il est regrettable que, sur 56

sections, 36 ont vu le nombre de leurs
membres diminuer. Cette diminution est

particulierement sensible dans l'Oberland
(—1069), ä Bale-Ville (—814), ä Schaff-
house (—422), ä Zürich (—365), ä Saint-
Gall (—355). La diminution totale atteint

presque le chiffre de 8000 adhdrents.

On ne peut constater des augmentations

que chcz 7 sections, et le total ne donne

que 1400 unitds de plus. On voit done,

que par suite de ndgligence ou de lassitude,

la Croix-Rouge suisse a perdu, en

1924, environ 6500 membres. Cela nous

paratt etre un gros dachet sur un total de

71 636 membres inscrits au 31 ddcembre

1924.

liaison de la Croix-Rouge. C'est en

1924 que la Croix-Rouge suisse a fait un

pas qui marquera dans les pages de son

histoire, eile a proeddd ä une mesure qui
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prouve quel ddveloppement notre organisation

a pi'is au cours des derniferes dö-

cades. La Croix-Rouge suisse a en offet
fait l'acquisition d'un immeublc pour v

logcr ses services g&i£raux, et a achcte
dans ce but la propriete de M. de

Bonstetten, ä la Taubenstrasse, 8. La Croix-
Rouge n'a pas pris cettc determination it
la legere, rnais pouss^e par la necessity.

A quatre reprises le secretariat general
a ete oblige de demenager au cours de ces
derniferes annees, et l'annde dernifcre le
bail qui liait la societe ä l'appartement de

la rue des Cygnes n° 9, fut dedit. Ces de-

menagements continuels ont eu une
repercussion fiicheuse sur les affaires du
secretariat, aussi la direction decida-t-elle de

mettre un terme it ces changements per-
petuels en faisant ^acquisition d'un im-
meuble. Par cette niesure, on put aussi
resoudre la question delicate du magasi-

nage de tout le materiel appartenant ä la

Croix-Rouge, materiel remise jusqu'ici dans
divers locaux appartenant aux autorites
bernoises et que celles-ci desiraicnt pou-
voir reprendre. II est necessaire que nos
bureaux et les locaux oil notre materiel
est entrepose soient ä proximite immediate.

A defaut de cette reunion, la Croix-
Rouge serait obligee d'avoir un personnel
plus nombreux, ses depeuses seraient plus
considerables, et la promptitude dans les

livraisons laisserait certainement ä desirer.

Les nombrcuses visites qui nous vien-
nent du dehors imposaient la recherche
d'un immeuble ä proximite de la gare;
enfin, le Secretariat general ne doit pas
etre trop eloigne de l'ecole des infirmiferes,
afin d'eviter des pertes de temps. Malgre
toutes nos recherches, il ne nous fut pas
possible de trouver dans les conditions
desirees l'objet qui nous etait necessaire,

jusqu'au jour ou l'immeuble de Bonstetten,

situe ä cote de l'eglise catholique,
nous fut offert. L'acte d'acquisition porte

la date du 1"' juillet, mais nos services
n'ont pris possession de la maison qu'au
Ier mai 1925.

Get immeuble qui n'est pas beaucoup
plus eloigne de la gare que le secretariat
actuel, est une belle maison, bicn batie,
contenant environ 20 chambres sur trois
etagos, dont quelques-unes pourront
certainement etre louees facilement. Un des

principaux avantages de cette propriete
est le fait qu'au sud de la maison, dans

le jardin qui en depend, il est facile d'iu-
stallcr un depot pour notre materiel, dc

sorte qu'il nous sera loisible de resilier
les magasins que nous avons loues. Les

ddgagements que l'on rencontre au sous-
sol, ainsi qu'un grand local servant ji^-
qu'ici de garage, nous permettront de

loger notre materiel d'ecole et de cours, sin-

place, ce qui represente de trfes gros avantages

au point de vue du contröle et des

expeditions.
La question s'est posee aussi tie savoir

si le Home des infirmiferes de la Croix-
Rouge devait etre loge sous le meme toit.
Cette eventualitd ä laquelle la Direction
n'a pas encore donn6 une solution definitive,

sera examinee de plus prhs quand
nous aurons pris possession de notre maison

de la Croix-Rouge.
Ce n'est pas sans s'entourer d'un grand

nombre de renseignements, ni sans prendre
toutes les precautions necessaires que la
Direction de la Croix-Rouge s'est deeidee
ä acquerir l'immeuble en question pour le

prix de fr. 350 000. Le facteur decisif qui
a fait conclure le marche provient du fait
que la Croix-Rouge am^ricaine avait remis

au cours de la mobilisation de guerre une

grosse somme d'argent ä la Croix-Rouge
suisse, dont une grande partie a ete con-
sacree aux stations de convalescence pour
militaires relevant de grippe. II restait ce-

pendant un reliquat d'un peu plus de 200

mille francs et la Croix-Rouge americaine
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avait laisse cettc somrne a notre disposition

avec la recoinmandation expresse
d'employer cet argent a on monument
durable qui rappellerait l'intervention bien-
veillante de cettc socibte ä I'bgard de notre

Croix-Rouge nationale. Dejä ä ce moment
on nous avait recommande l'acquisition
dune JVIaison de la Croix-Rouge, ainsi

qu'en possbdent la plupart des Croix-
Rouges de presque tous les pays. Nous

avons souscrit a cette idde, et, en ache-

tant 1'immeuble de la Taubenstrasse n° 8,

partiellement avec l'argent americain, la

Croix-Rouge suisse n'a ddbourse effective-
ment que fr. 150 000. Comme nous avons
fiu a paver des locations onereuses jus-
qu'ici, et que, d'autre part, la nouvelle
maison pourra nous procurer des recettes

appreciables, pcnsons-nous, il ne rbsultera

pas de grosses charges financibres du fait
de cet achat.

Dbs rnaintenant la Croix-Rouge suisse

jiossbde done un bei immeuble, au sibge

duquel pourront avoir lieu les reunions
des comitbs et dans les grands locaux

duquel il sera possible dc recevoir anssi
les reunions cfautres socibtds humanitaires

on d'utilitb publique. Nous caressons l'es-

poir que nombreuscs seront les societbs

qui voudront profiter de l'hospitalite que
la Croix-Rouge pourra leur offrir; elles

seront toujours les bienvenues.

Nos ecoles d'infirmibres.
A. Lindenhof. La fondation «Institution

de la Croix-Rouge suisse pour les

-oins aux malades, ä Berne», vient de

feter lc 25me anniversaire de son activite.
La place nous manque pour narrer ici en
detail tout cc qui a favorisb le dtiveloppe-
ment de notre institution ct tout ce qui
a pu lui etre ddfavorablc pendant ce quart
de siecle. Nous devons nous borner a

constater que l'ceuvre inauguree en 1899
s'est dbveloppbe d'une fagon rbjouissante.

II est vrai que, surtout au dbbut, il a

fallu pour la rnener a bien, une volonte
de fer et un cteur dbbordant d'idbal; e'est

dire que nous nous rappelons avec emotion

du fondateur de notre bcole d'infir-
mieres, du venbrd docteur Saldi, mort il y
a huit aus, aprbs de longues souffrances.
Notre reconnaissance s'adresse aussi it tous

ceux qui, d'une manibre si parfaitement
dbsinteressee, se sont dbvoues ä la bonne
marche de notre institution.

Nous ne voulons pas oublier que notre
£cole ddnfirmieres est sans doute le plus
beau fleuron de la Croix-Rouge suisse et

que cette dernibre a tout intbret de vouer
toute son attention future it cc beau champ
de son activity bienfaisante.

Un agrandissement important a btb fait
au Lindenhof par le fait de l'blargisse-
ment dc la salle d'bcole. Cette operation
couteuse a btb rendue possible gritee ä la
bienveillance du Conseil coadministration
et de la Direction de la Croix-Rouge.
Dcpuis trop longtemps la salle d'btudes
s'btait revblbe absolument insuffisante.

L'augmentation du nombre des blbves,

doublt de celui des externes, amenait des

complications et des difficultbs dans l'en-

seignement. C'est principalemeut les exer-
cices pratiques et les cours qui nbcessi-

tent l'emploi de grandes planches murales,

qui laissaient a dbsirer dans une salle trop
exigue. En outre, cette seule salle servait
de lieu de reunion pour notre personnel
et pour les «journbes des Sceurs», et ses

dimensions btaient rbellement insuffisan-
tes. On dbcida done d'employer la terrasse
situee au sud de cette pibce pour agran-
clir d'autant notre salle d'bcole. II flit
possible encore de loger une garde-robe et
des armoires et d'installer le nouvel appa-
reil a projections pour les cours et les

conferences toujours trfes apprbciees.
138 soeurs diplombes travaillent dans

des services hospitaliers, 136 font de la
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clientele privöe, 19 sont des infirmihres de

commune, 19 s'occupent d'assistancc et de

prdvoyance sociales, 6 de nos sceurs

diligent des asiles de convalescence pour en-

fants, et 26 autres, enfin, ont des

occupations diverses rentrant dans l'activite
professioimelle.

B. ' La Source». Ecole romande de

yardes-malades de In Croix-Rouge. Au
premier ddeembre 1923 la Source s'cst placke
sous le patronage de la Croix-Rouge Suisse

; eile a entrepris dfes lors une reorganisation

profonde. On pent comprendre rpi'il
n'a pas dtd aisd pour les organes direc-
teurs de cctte institution de remanicr ou
d'abandonner des metliodes et des
acquisitions qui dataient en partie de 1859, de

manihrc ä les adapter aux exigences nou-
velles. Mais ce travail difficile et absor-

bant a <5t<5 mend ä bien par le directeur
de la Source, M. le pasteur Vuilleumier,
auquel la Croix-Rouge doit une grandc
reconnaissance. II a dte rdpondu ä notre
veeu de voir prolonger le temps des etudes

ä l'Ecole du cbemin Vinet, ce qui a

rdduit de 60 ä 40 le nombre annuel des

eldves. Cette mesure ä eile seule est d'une

importance capitale.
Au cours de bannte 1924, 42 dlfeves ont

dtd admises; leur premier semestre est
consacrd principalement ä l'enseignemcnt
thdorique. Avant subi leur examen, 30
dlfeves ont quittd la maison-mdre pour
terminer ailleurs leurs dtudes. Dans ce but,
le directeur a pu organiser des stations
nouvelles pour les stages de ses eldves,
ainsi ä Gendve et ä Metz. Xous aimons ä

croire que la Source parviendra ä placer
ses stagiaires dans les höpitaux de la
Suisse romande.

On peut facilement comprendre que
cette institution se trouve aussi en

presence de difficulty financieres, car les

chaugements apportdes ä borganisation in-
tdrieure de cette dcole ont eu une rdper-

cussion considerable sur le budget de

bdtablissement. Les recettes cle bhöpital
n'ont pas suffi ä couvrir le ddficit, de

sorte qibune subvention de la Croix-Rouge
a dtd accordde ä la Source.

Xous tenons ä souligner le fait que la

Croix-Rouge ne cherchc pas ä organiser
« comiuercialemcnt » ses dcolcs ebinfirmie-

res, eile n'y cherche aueune source de

benefices Les recettes sont d'ordre iddal et
doivent consistcr ä mettre ä la disposition
du peuplc suisse des infirmiercs parfaite-
ment dduqudes et de haute valeur profes-
sionnelle et morale.

Sccourisme des saiuaritains. Commc

par le passe, des affaires d'interet commun
nous ont souvent mis en contact avee
bAlliance suisse cles saiuaritains. Xous

avons eu nos reprdscntants aux seances du

Comite central ä Ölten et ä l'Assenibldc
des ddldguds de Fribourg.

La tendance d'arriver ä un enseignement
plus uniforme — grace surtout aux cours
destruction pour moniteurs et monitrices

— a pris corps, et nous y avons mis tous

nos soins. Le Secretariat gdndral s'est mis
ä la disposition de bAlliance pour diriger
plusicurs cours de moniteurs. Cctte
uniformity dans benseiguement est une ga-
rantie de catialiser le travail des saiuaritains

dans des limites rdpondant aux cir-
constances de notre pays, et sans qibil soit
ndeessaire d'emprunter sans critique des

mdthodes qui peuvent avoir leur utilite ä

l'dtranger, mais qui ne cadrent pas avec
nos habitudes.

Youloir tout embrasser serait fatal et
amoindrirait la popularity dont les sama-
ritains jouisseut ä juste titre dans nos
cantons.

Coui'S. II nous est souvent difficile de

repondre aux nombreuses demandes de

matyriel d'instruction, car les sections qui
bemploient ne le retournent pas rdgulidre-
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nicnt ni promptemont au Secretariat. On
devrait y songer 1111 pou plus (pie cc n'cst
le ca~! Xotro materiel n'est Iii que pour
rendro service, mais les sections qui lan-
teruent pour nous restituer cc- que nous
leur avons prete, portent un prejudice sc-

rieu\ a ccllcs qui voudraient aussi etre

en possession de cc meine materiel pour
un debut de cour<. Xous avons aloi's des

frais supplementaires, des correspondances
inutiles, et sommes souvent obliges d'adres-

ser les eolis par express, aussi demandons-

lious au moins qu'on veuille bien nous

renseigner s'il y a impossibility de nous
retourner les objets pretes pour la date

prevue. Les avis concernant les examens
finaux nous parviennent aussi souvent en

retard, de sorte que nous ne pouvons plus
demander a un expert d'y assister.

Les ra])ports concernant les examens
laissent beaueoup a clesirer; il y manque
trop souvent le uom de la locality oü le

cours a eu lieu, il y manque la signature,
il y manque meine parfois le nom et Fa-

dressc de la personne ä qui nous devrions

envover la subvention.
Xous avons depense pour subventions:

1924- 1923
Kr. Fr.

a des cours de samaritaius 3210 3760

a des cours de soins aux malades 2190 2980
ä des exereices de campagne 1000 1000

Ln outre, la Croix-Rouge a prötti tout
le materiel necessaire pour tous ces cours.
Los depenses de la society en faveur des

samnritains atteigment. en 1924, presque
fr. 30 000.

Soeiete militaire sanitaire suisse.
Cette soeiete affilice a la Croix-Rouge et
dout le Vorort est actuellement Lausanne,
sous la presidence de M. P. Delacrausaz,
a repris une activity lvjouissante. II lui a

etc possible de crecr deux nouvelles
sections, a Schaffhouse et ä Berne. II dtait
bizarre, en effet, que dans la ville federale

— La Croix-Rouge r i. 3

oil les cireonstanecs paraissent particulie-
rement favorables, une section lie la S.

M. S. S. n'existait pas. A Foxception de

Bale, aueune autre ville suis.se n'a autant
de personnel et de materiel a disposition

que preeisement la ville federale, aussi

pouvons-nous esperer (pie la section de

Berne maintenant ressuscitec, se devclop-

pera normalement.

La Croix-Rouge ^ui-se s'est r^guliere-
ment fait representee aux seances de la
S. M. S.S. par Fadjoiut au Secretariat, qui
a fonctionne au-si comme membre du jury
a I'occasion des concours de Liestal 1921.

Coloiincs de la Croix-Rouge. Pas de

chaneement a signaler dans le nombre des
O ft

colonnes dont quelques-unes out cepcndant
eu de la peine a niaintenir un cffectif
normal; d'autres an contraire ont vu lour

personnel s'accroitrc scnsiblemcnt.

Au mois d'avril, un coitrs central fut
donne sous la direction du colonel
Riggenbach. Pour la premibre fois ce cours
fut precede d'un cours de cadres d'une
durec de trois jours. Cc cours prcpara-
toire pour les sous-officiers a eu d'excel-
lents resultats et devra sans doute i'tre
maintenu clans la suite. Les frais qu'il
occnsionne sont largemcnt compenses par
la possibility dc prendre en mains des leur
arrivce tous les participants au cours
destruction propremcnt dit.

Cliches il projections. Nos series dc

diapositives ont ete souvent employees.

Series .Vmbro les confi-rt'iics

Le goitre 16

Premiers secours 15

Tuberculose 15

Hygiene des pieds 10

Pubriculture 9

Expedition de la Croix - Rouge en

Russie 9

A reporter 74



104 Das Rote Kreuz — La Croix-Rouge

Series .\ombri' tin c'Oßfomices

Report 74

Variole 9

Rachitisme 7

Maladies infectieuses eltez l'enfant 5

Maladies infectieuses ehez l'adulte 4

Soins ettx dents B

Guerre et paix 1

Total 103

Remarquons a ce sujet que nous re-
mettons ces series gratuitement dans toute
la Suisse et que nous rdclantons settlement
le retour intact et franc de port. En
dehors des series nientionndes plus haut, nous

avons encore a disposition des cliches sut-

la grossesse, sur le cancer, sur Fhygidne
de la race, ct l'aleoolismc.

Qu'il nous soit pcrmis de prior ici ceux

qui se servent de nos cliches de bienvou-
loir nous les retourncr dans l'entballage
original. Rous voudrions dentandcr aussi

aux Conferenciers dt- ne pas laisscr les

photographies trop longtemps en contact

avec la lampe oit elles se ddtdriorent.

Calendricr (le la CToix-llouge. Notre
ahnanach a paru pour la troisidme fois,
en 1924 en italien aussi. Cette edition a

rencontre tin trds bon accucil; il a (hü

vendu environ 80 000 exemplaires de lan-

gue allemande, 40 000 de langue fran-
tjaise ct 10 000 de langue italieune. La
vente n'a pas donne partout un rdsultat
favorable, particulierement il Zurich et i\

Btile. Les sections qui s'occupent de la

vente peuvent realiser de jolis bdndfices,
surtout si la propagande a etc bien faite.
Nous serions recotmaissants a toutes nos
sections de preter leur appui a cette vente

qui leur procurera d'autant plus de benefice,

que le produit sert ä couvrir le
deficit du Samaritain, auquel les sections

sont particulidrement interessdes.

Lutte contre le goitre. La proposition
presentee l'annde derniere do faire parti-

ciper les sections de la Croix-Rouge a la
lutte contre le goitre et spdcialement ä

Fintroduetion en Suisse du sei iode. n'a

pas rt-yn partout un accucil tres favorable.
Settle la section bernoise de l'Emmcnthal
a presente tine demande tut Gouvernement
bernois. Nous ddplorons Findiffdrence des

sections en presence d'une question vitale

pour notre pays, d'autant plus qu'elle ne
demande presque attcunc mise de fonds.
II est regrettable d'autre part que certains
medecins out prdferd s'abstenir de parti-
ciper ä cette cantpagne, dans Fidee que la
fourniture de sei coniplet (sei iode) ft la

population pourrait presenter certains
dangers. Tout dernidremeut encore, on a fait
la preuve que le sei coniplet ne peut avoir
ancutie action nocive, de sortc que les
medecins qui se sont tonus sur tine pru-
dente rdserve peuvent etre entidrement
rassures. Nous esperons qtt'en 1925 tine
propagande intense cherchera a combattre
le goitre ct le cretinisme par Fcinploi de

sei iode. Celui-ci est livrd dordnavant par
les salines au ntente prix que le sei
ordinaire.

Nous niettons a disposition des intdrcs-
sds des cliches ä projections et un schema
de confdrences sur ce sujet.

Seeours alloues. A Foccasion de l'aide
apportde a FItalie meridionale ft la suite
du tremblenient de terre de Messine, la

Croix-Rouge Suisse avait etc invitee a

s'occuper cl'un gareonnet de 4 tins.
Giovanni Signer, dont les parents suisscs

avaient tronvd la mort, alors que l'enfant
avait dte retire des decombres, encore en

vie. La Direction de la Croix-Rouge avait
decide ft ce moment do constituer un car-
net d'dpargtte devant etre rentis ft la

majority du petit sinistrd.

Le consul Suisse de Catania nous ecrivit
que Giovanni Signer avait atteint >a nia-
jorite en date du 2S mars 1924 et nous



Das Rote Kreuz — La Oroix-Rouge

pria de lui remettre son carnet d'epargne.
Xoim avons etc henreux de pouvoir lui
adresser la somine de fr. 1702.60. et nous

osperons que notre jeune concitoyen saura
reconnaitre la bienfaisante intervention de

notre Croix-Rouge nationale. Le Consulat
de Suisse fera le necessaire pour que ce

don recoive un crnploi judicieux.
A la suite de la catastrophe de Somtio,

village ravage an Tessin, la Croix-Rouge
a fait parvenir a cette commune un don
de fr. 1000.

Coiliptes. Les recettcs de 1'annee, bud-

getdes a fr. 154 000, ont etb de 172 400
francs. Les döpenses, estimäes ä 192 800

francs, ont atteint fr. 194 400, laissant
ainsi un deficit d'exercice de fr. 22 000.

La fortune de la soci£t6 6tait au 31 dö-

cembre 1924 de fr. 1 104 000. Nous con-
sidbrons cette somme comrne tout ä fait
insuffisante; notre capital devrait etre —
nous semblc-t-il — de un franc par-tete
de notre population, soit de quatre
millions environ. Ilnl,

Bus unfern Zweigpereinen.
De nos sections.

ßlcirus. 23of)l infolge be§ etma§ uttgiin;
ftigen 3eitpunfte§ mar bie Hauptberfammlung
bom ©am§tag, 6. 3uni, nadjmittagS 3 llpr,
in ber Slula ber Höheren ©tabtfdfule etmad

fc^toncf) bcfudjt. ©a§ ißrotofoö, ber gcbrucf'te

Sa()reS6ericf)t unb bie SafjreSrecfynung murben

bi§fuffionölo3 genehmigt unb berbanft. Sie
hörte bie EBcridjte über bie ®elegiertenbers

fammtung be§ ©chmeijer. ©amaritetbunbe§
in fyreiburg unb berjenigen be§ 3entralberein3
born 3foten Äreuj in Dlten an. Sern ülntrag
auf Trennung bed ©amariterbereinS bon

©djmanben in bie brei SBereine: ©chmanben,

3ool=©chmänbi=9!)?itlöbi unb 9fibfurn=§a?den

iff jugeftimmt morben. 9cad) einläfjtidjen
fachlichen Grörterungen unb gemaltcter Si§=

fuffion murbe bie ?16fef)nung bed ©anitiity-
bienfteS am bierten internationalen &laufen=

rennen gutgeheißen, ©ie ©elegiertcnberfamms

lung be§ ©djmeijp ©amariterbunbe« am 13.

unb 14. 3suni in ©t. ©allen unb biejenige
be§ 3entl'n'Derein§ öom S^oten Äreuj am

27. unb 2S. Suiti in @t. Smmer roerben

burd) je brei delegierte befchicft. 9?ad) gut
lVsfiünbiger Tagung toaren bie ©efdjäfte
erlebigt. ©a3 berbiente i)Mfibium, Herr
Gugen Hefti-.ijrümph, tjatte leiber megen eine§

21ugenleiben§ feine ©emiffion eingereicht. SßieL

fachen S3emül)ungen gelang ed bann aber,

ihn menigften§ für bie mit 1925 ju Gnbe

gejjenbe 2lmt3bauer jum bleiben ju betoegen.

— ©em fehr einläßlich gehaltenen 5al)re§=

bericht, ber nicht nur über SlllgemeineS, fonbern
im ©pe^ietlen über ©amaritertbefen, 9Jfaterial=

tbefen, 9?oLS£reuj=®olDnne= unb SRedjnungd«

mefen orientiert, entnehmen mir einige §>aupt-

punfte: ©efamtjaf)! ber 9J?itgliebcr: 2067,

3ahl ber ©amariter: 725 (inbegriffen brei

IpilfSlehrerinnen unb }ed)§ Hilfslehrer), ©icfe
betteilen fid) auf 16 ©amariterbereine.

leiftungen fanben im ganzen 238, ©ran§=

porte 16, größere Hebungen 6, Vorträge 6

ftatt. ©amariterpoften mürben geftellt bei

allen großem SSeranftaltungen, befonberS beim

53elo= unb ^laufeitrennen. ©ie SJobSfremp

Kolonne gäplt 29 SKann; fie hieft lech§

Hebungen ab, baneben mar fie aud) jum
Älaufenrennen aufgeboten. ©a§ große 9JEate=

rial, ba§ in jmei Sofalen untergebracht ift,
befinbet fid) in tabellofem guftanbe unb übers

fidjtlid) georbnet. ©ie laufenbe Rechnung

fd)liefjt bei $r. 5096.30 Ginnahmen unb

jyr. 5105.50 21rt§gaben mit einem deficit
bon 5"r- 309.20 ab. dagegeit hat fiel) bad

©efamtbermögen um fyr. 682.7 0 bermehrt
unb beträgt jfjr. 23 664.34. Sane6en befteht

noch ein EpitfSfonbö für ©amariter bon

fyr. 478.20.
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